POVR  LA  PAClFICATiON 
des  uoubles  de  ioa  Royaume.  ^ 

tWfié  m VaYlemsnti  le  13.  luin  16  i6é 


A L:H  AALONS; 

tar  îs^n  Charpentier,  Imprimeur  du  Roy,  demeûrsïki 
rHofteldeViile.  î6!6. 

'^mfrmkgc  de [4 


USKAKY 


O V Y S par  la  grâce  de  Dieu 
ivoy  de  France  & de  Niuarre. 
A tous  prcfcns  & a venir,  Sa'ut. 
Cordiderant  les  grandi  maux  dc 

calamiïez  adoenus  parles  trou- 

b les  & ginci'reSîdefquel  CS  nollre 
Royaume  a etté  depuis  quelque  îenipî>  & efien-» 
cores  de  prefent  affligé:  & preuoyant  la  defola*^ 
don  qui  pourroiî  cy  apres  adaenir , (i  parla  gracs 
^mifcricorde  deoodte  Seigneur  Icfdids  trou- 
bles n’eftoient  promptement  pac  fiez:  Novs  pour 
à iceux  mettre  fia,  remedier  aux  affligions  qui  ea 
procèdent,  remettre  ôc  faire  viure  nos  (ubieds  eu 
paix,  dcvîîioo,  repos  & concorde,  commetou* 
fioursaefié  noitre  iruendoni  .^pres  auoir  force 
pris  Fadüis  de  la  Royoe  oofire  trel  honorce  Dame 
ôc  Merejdes  Princes, Dues, Pairs, Officiers  deno- 
iftrs  Couronne,  & autres  Seigneurs  & potables 
perfonnages  de  nofire  Conleil,  cfiant  pré$  de 
nous;  Allons  par  ce  fin  y no  fi  te  EdicF  perpétuel  Sc 
rçeuocable,d3£5iiatué.&  ordonné, diFonSifiati  os, 
ôc  brdonnoos  ce  qui  l’enfuh. 
ï.  Premièrement,  que  la  mémoire  de  toutes  cho- 
ies pafsees  d*vne  parc  6c  d’autre,  en  ccfiuy  nofire 
Royaume,  d:puis  le  premier  !ourdeluîilet4<^i- 
nier,  que  les  prclens  troubles  ôc  mounemens  de 
guerre  ont  commencéidc  à l’occafioa  d^ceux  iuf- 
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iques  à la  publication  qui  fera  faite  dans  les  Pro-i 
uinces,psc  nos  Goausreeurs  & Lieutenans  gene- 
raux en  icelles , de  Kâe  de  la  paix , demcuiera 
efteinteSc  afsoupic^comme  dechofenonaduenuë 
I ^ ne  fera  loifîbîejoy  permis  à nos  Procureurs  ge- 
neraux, ny  autres  perfonnes  publiques,  ny  piiaecs 
quelconques,  CO  quelque  temps,  ny  poin  quelque 
caufe  quccefok  , en  faire  mendon  , proce^,  ny 
pourfuitte  en  aucune  Cour,  ny  lurifdiéiîon. 

2.  Défendons  à tous  nos  fubiets  de  quelque  eftaç 
& qualité  qu’ils  foîêCjd'en  renouueler  la  mémoire, 
s’attaquer,  iniurier,  nyprouoqucr  Tvn  l’autre  par 
reproche  de  ce  qui  s’elt  pafîé,en  conîcfter  ou  que- 
relier, ny  s’outrager , cfîenfer  de  fait  du  de  patolej 
Mais  leur  ordonnons  fe  contenir  & viure  paifible* 
ment  cnfemble, comme  frereiamis,&  concitoyens 
fur  peine  d’eClre  punis  comme  infradeurs  de  paixs 
Sc  pertubâïqurî  du  repos  public. 

Oedonnonsque  la  Religion  Catholique ^po- 
llo!iquc  & Romaine,  (era  prcre'nîenîentremiie& 
rcftabiie  en  tous  les  lieux  Sc  endroits  où  lexercice 
d’icelle  pouuoiîâuoir  ciié  intermis  , ài’occahon 
des  prefens  mouuemeas:  Defendans  à toutes  per- 
ionpes  de  quelque  ellat , qualité  Ôc  condition 
qu’ils  foientjfur  les  peines  que  defsus,  de  ne  trou  » 
bler  molcRer,  ny  inquiéter  les  Ecclchaftiqucs  en 
la  célébration  du  fctuice  rliuin.iouyfsance  &pec- 
çepdonde  leurs  dixmes, fruits  àc  reueaus  de  leurs 
î>wncfices , & en  tQus  ig-s autres  droiti  6:  deaoirs 


leur  appartiennêntîmefaîe*  leur  îaifser  la  libre 
deoneure  & habitation  dans  leurs  mâifons , auf-i 
quelles  ils  fouloieni  demeurer  auparauat  ces  mou* 
nesîîens^  Voulans  que  tous  ceux  qui  durant  iceux 
fe  font  emparez  des  Eglifes, biens  êc  reuenue  def» 
ditâ  Eeclefîaftiques,  Ôc  qui  les  détiennent  6c  oc- 
cupent,leur  en  delaifsent  Tentiere  pofseffion  , 6c 
paihble  îouy  fsance^  auec  tels  droids,  libertez,  6c 
feuretez  qu’ils  auoientauparauant, 

4.  Combien  que  par  le  foing  6c  prudent  aduis  de 
la  Royne  , noftre  treGhonorce  Dame  6c  Mere, 
nous  ayons  cy  deuant  commandé  6c  ordoné  treA 
esprefsemenl  de  bouche  , 6c  par  eferit , à noftre 
Cour  de  Parlement,  6c  à noftre  Procureur  gene-l 
rahde  faire  toutes  pourruites&  recherches  de  ceux 
qui  ont  participé  au  dereftablc  parricide  du  feu 
Roy  noftre  tref- honoré  Seigneur  6c  Pere  ( que 
Dicuabfolue)  Nous  ayant  efté  neantmoins  re- 
prcrenté,que  cotrenoftre  intention  aucuns  de  nos 
Officiers  (ont  reputez  auoir  vfé  de  nonchalance 
& négligence  en  ladite  recherche  : Nous  ordon- 
nons derechef,  6c  treCexprcfsementenioignons  4 
noftredite  Cour  de  Parlement  de  Pâtis , 6c  à nor. 
ftredit  Procureur  general  de  receuoir  lous  aduis^ 
mémoires  6c  enfeignemens  qui  leur  feront  ap- 
portez fur  ce  fubieà,pour  faire  la  recherche, poa|i 
fuîUe  6c  punition  de  cet  exécrable  Cîiaie:if  ur 
dant  de  faire  en  cet  endroit , ce  qui  cli  da  deub  àa 
leur  charge,  pour  hexade  cxccmion  de  ccct;*  no- 


Ëre  volonté.  Et  aio  de  deitonrne r les  efprits  dç 
nos  fubietsde  peaferàTadacnir  à ces  damnables 
aâ:2$&  impietez,non$  efcrironsàtous  les  Eue{* 
ques  denoftrç  Royaume,  dcfiirc  publier  chacaa 
en  leurs  Diocefes  le  Décret  du  Concile  de  Con- 
fiance, qui  fair  mentioa  de  la  feureté  de  la  vie  drs 
Roys  & Princes  roauecains. 
y.  Et  encorcs  que  la  imTeancederexccodon  des 
Arreils  de  noUre  Cour  dt  Parlement  deParis, por- 
tée par  P./4rre(l  denollre  Confeil,  du  (îxiefme  lan- 
uiec  1 1 5 . & les  Déclarations  que  nousauons  en- 
üoyces  hors  noUre  Royaume,  ayent  elté  par  nous 
ordonnées  en  la  prefcnce  delà  Royncnoltre  cref- 
bonorce  Dame  ^ Mere,  des  Princes, Ducs, Pairs, 
deFfancejOflKiersde  noRre  Couronnej&auîres 
principaux  Seigneurs  denoftrcConreîheflansprés 
de  nous,  aucc  g\  âdc  cognoifsaricede  caufe, meure 
deliberation, & pour  bonnes  &c  importantes  con- 
fîderations&  rai  Ton  s , afin  de  conferuer  & entre-- 
tenir  fumant  Pcxem pie  & la  prudence  du  feu  Roy 
nodre  tref  honoré  Seigneur  & Pere,pour  lebicD& 
grandeur  de nodre  Royaume,  toute  bonne  cor- 
re(pondance,paix,âmuié  & intelligence  aucc  no- 
flrc  trelsainâ:  Pereie  Pape  &:  le  S.  Siégé  Apolloli- 
'que,fans  pour ceU  aiioir  Ciél aucune  Declaraiioa 
preiad  ciable  ny  debaduantageufeen  forte  quel* 
conque  à nodre  audoritc  Royaie,nyà  nottrepuif* 
iance  rouui'faine,  &:à  rindependance  de  noilre 
Cour  Qunc;  dont  par  le  prudent  coüfeii  de  rioihe 
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trefhonorcé  Dame  & Merc , Nous  auoiij  tou^ 
fiours  cfté  6c  itzom  plus  ialoux  ôc  foigncux  pro-- 
ie6i:curs  que  tous  autres,  ainüquele  cffiuicrt  ôC 
nous  y oblige  noitre  inrereR.  Neaoîmoîosuouï 
ordonnons  que  ladite  (ur Icance  portée  par  T Arreft 
de  noiiîcdit  Gonfeildu  üxierme  lanuicr  161/ . ioU 
lcuce,pourueu  & à la  charge  auOi  que  cq  qui  telle 
à exécuter  de  iMrrett  ou  deliberation  denoilredite 
Coar  de  Parlement, du  deuxiefme  dudit  mois  de 
lanuiery  mentionné, demeurera  fans  execution, 

6 6c  bien qire  nous  ayons  eu  foing  de  comman-i 
der  a ceux  de  noRre  Confeil  de  trauaiilcr  ala  Rcf- 
ponie  qu’il  nous  çoouknc  faire  aux  Cayers  qui 
nousonteiié  pielentez  par  Îeî  ERats  Generaux 
de  noilre  Royaume,  &mclme5  ils ayent  dena  be- 
^aucoupaducncé,^cnayan£  fa  61  le  rapport  d’vne 
paette  en  noilre  prelcnce.  Mcantmoins  pounef- 
ïiioigner  à tous  les  Ôrdiesrd’iceiuy  le  dehr  queno^ 
auoDs  d’y  pouiuoir  promptement,  Ôc  facistairc  au* 
tant  qu’il  nous  fera  polUblc  à leur  conîentcmcnî: 
Noui  voulons  Ôc  entendons  qu’il  foit  cy  apres  ira* 
uaillé  incefsammeut  à la  refpoalc  deldits  CayeiSg 
en  iorte  qu’elle  foit  expédiée  dans  trois  mois  aprag 
la  publication  des  prefentes* 

7.  Voulons  aulE  que  ic  premier  ^^rticle  du  cayer 
du  Tiers  Eftat  no®  lois  lors  prefenté.  pour  ellre  par 
cous  pourueu  fur  le  contenu  en  iceluy^aucc  l’aduis 
des  Princes  denoltrefaog,  autres  Princes,  Ducs* 
Officiers  de  ooârc  Couronne^ 


principaux  ds  noftre  Confeii,  & aucuns  de  not 
Cours  de  Parlement  qui  y feront  par  eux  cnuoyez 
fuiuant  lir^^namandemement  que  nous  leur  ferôs 
d*y  députer  pour  délibérer  fur  ledit  Article. 

S.  Déclarons  fuiuanties  anciennes  loix  du  P.oy- 
aume,reHouuelleci  par  Tordonnanee  faite  fur  les 
rcmôftrances  des  Eftats de  Bloys,ciil*annee  ijyé. 
Qu’aucuns eftrangcrs  ne  feront  k l’iduenir  admis 
CS  offices  denoftre  Couronncjny  és  gouuerneitiéd 
de  nos  Prouinces  & places  fortes,  charges  & di-» 
gnite2,militaire$,cffices  deiudicature,  & desE- 
nances,  dignités  ôc  prelacures  Ecclehailiques  ôc 
autres  fundioüs  publiques;  finon  que  en  confide-j 
ration  de  leurs  fignalez  & rccomnaandablcs  fer- 
uiccs,  ôc  de  leurs  qualitez  Ôc  mérités , ôc  pour  la 
réputation  de  nos  affaires  Ôc  grandeur  de  noftr|,j 
Couronne, ily  foit  par  nous  dérogé , ainfi  qu*il  af. 
jcfté  fouucnt  fait  par  les  RoyS  nos  predccefseurs, 
que  Ton  aveu  par  expérience  en  auoir  cüé  viile;^ 
mpntferuis. 

V^oulons  ôc  entendons  , comitie  nous  àuons^ 
Éoufiours  fait  que  les  Cours  fouueraines  denottré 
Roy aussiCjfoient maintenues  Ôc  confctuccs en  la 
libre  ôc  entière  fundion  de  leurs  charges , Ôc  ers 
l*audorité  Ôc  lurifdiâiion  qui  leur  a cité  donne® 
par  les  Roys  nos  prcdecefscurs» 

50.  Pour poameoir aux  Remonntancesquîonteftc  faites 

par  noftre  Cour  de  Paricment  de  Parisien  ce  qui  concerne 

la  mrirdidioa  à eux  attribuée,  tant  parleur  eflaWiflcmerÆ 

■ 


^üeÔrdGnnanc&sdesRoys  nos  prcdecefleâtsi  ferafei6k 
vnc  Conférence  fuiuant  cccjuia  efté  cÿdeuànc  propof^ 
des  principaux  de  noflre  ConrciIi&:  de  noftrçdite  Cour  de 
Paclemenc^nônobftant  rArrèH  de  aoftreditCohfeil  du 
May  dernier,  lequel  demeurera  fanseffed. 

, lu  Vouions  & ordonnons  qae  tous  ceux  qui  ont  cClépour*^ 
ttcux  parles K.oys  nos  Prcdeceffcurs,  ou  par  noas»de  char?-' 
gCs.çftats» offices  & dignitei  : &qni  en  ont  efté  depoffedet 
oü  qui  en  font  en  quelque  forte  <^uc  Ce  Toit,  troublez  en  la 
fundion&:  exercice  d’iceux contre  les  loixdii  Royaume, 
ils  font  remis  & reftablis  pour  en  iouy  r par  eux , fuiuant  8c 
conformement  aux  prouvons Sfpouuoirs  qui  leur  ont  efté 
cxpedie5t,s*caacquittans  de  leur  parc*  comme  ils  font  te..* 
nus  de  faire  par  leurs  prouifionc  & les  fermens  par  eux  pre- 
ftezj&ii^iuantnos  Edids  & Ordonnances, 
il’  N’entédons  qu«  déformais  les  chargesde  noftre  rnai- 
fon,  des  Roynes  nos  Mere&  Frere,  Gouucrnemensde 
i1o8  Prouinces  & ViÜesj  Lieutenances  generales  defdides 
Prouinces,  Capitaineries  des  places  & Chafteaux  Sc  toutes 
charges  militaires , & autres  qui  n’entrent  point  enno^ 
parties  cafuclIcs5fo.ient  vénales  : Ce  que  ftolts  intefdifons 
& défendons  à tous  genetalemeat  quelfconquesi 

Etafinque  nous  ayons  plus  de  moyen  de  tecorapen- 
fer  la  vertu  & le  mentes  de  ceux  qui  nous  auront  bien  8c 
Edelemenc  feruis,  nous  déclarons  quc'nous  n^entendon* 
donner  à l’adueniraucuiaes  furumancesny  referues  d’au- 
cuns Eftats  & Offices,  charges  & dignitez , foie  de  npffia 
Couronne  ou  de  noftre  maifoD,  ou  autres . comn:>e  aufsî 
de^  Gouaerneurs  des  Prouinces  & villes,  Lientenaneex 
- Generales,  8c  Capitaineries  de  places.  Voulans  que  fi  pat 
impoliunicé ou  furprile  aucunes  lettres  où  ptouifiorrsert 
èftoient  rcaocqyees  fans  que  l’on  y ait  aucun  efgard. 

14.  Voulons  5c  entendons  que  les  Edîds  de  Pacificatiotï 
Dcwhrations  & Articles  feÿet a,  ycrifiezen  nos  Cours d®' 


enjâRieime 
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Paîlernent»côm®  aufs'ilesbreuets&r&fponfes  des  caycfs 
faits  par  le  feu  Roy  noftie=  trcî^ honoré  Seigneur  & Pere  p 
8c  nous,  en  faneur  de  nosfubieds  d®  laRebg^ion  prétendue 
reformée  foiétobferac2&  exécuter»  Sc  qu'ils  en  iouyfsét 
félon  leur  forme  & teneur. 

15.  Et  d’autant  que  maiftre  Pierre  Berger  Confeillcr  en 
DOÎlrtCour  deParlement  de  Paris  qui  eftoig  pourueu  d’yn 
desfix  Offices  qui  parle  tremieirae  Article  dudic  Edid 
furentafif&âezàceux  de  la  Religion  prétendue  réformée, 
a faiâ:profcrsionde  la  Religion  CathoIique>ÎSlous  auons 
créé  Sc  engé,  créons  & crtgeons  de  nouaeau,  vn  office  d© 
CoBfciller  en  noftreditc  Cour  de  Parlement  de  Paris,  au  x 
raefnies  gages»  droits,  priinleges,  auâoiitez. &fundions^ 
<que  les  autres  & lequel  otïicc  ( anifi  que  dit  efl  ) par  nous 
prefentementereé,  Kousaffedonsa  ceux  de  ladite  Reîi-' 
gion  prétendue  réformée  au  lieu  dcceîuy  quetisnt  kdié^ 
Berger, 5c dont  nons  terons  poiirueoir  vn  perfonuagede 
ladite  Religion  prétendue  reformée  fuffifsnc  3c  capable 
fuiuaat  la  forme poitee  par  le  cinq^jariticime  des  Articles 
parnculicrs  accordez  à Nantes  à ceuxdc  ladideReîîgion. 
i6*  Voulons  & entendons  que  i'excrcice  de  ladite  Reli-  y 
gtonpïetendue  réformée,  foie  remis  & reflabiy  aux  lieux 
•ôùilpoiUîoitauoir  eitcdifcôrinué  ou  interrompu  depuis 
ledit  premier  iour  de  Iuil|et  3c  à i'occafion  des  prefe 
ciiouuemens,  ûiafi  3c  L 
ïâuant» 
ï7-  Et 

ftr®tref-chcr  coufin  le  Prince  de  Condé,  êc  ceux  qoif 
foncioinds  auccluy.nous  déclarons  que  nous , reputons' 
& tenons  noftreditCoufin  le  Prince  de  Condé  pour  na- 
ftieboD  patentée  fidél  fubied  8c  fetuitcur , comme  aufss 
les  autres  Princes,  Ducs, Pairs»  Officiers  denoftreCoU'- 
sonne, Seigneurs, Gentils-homm  es,  Villes,  Communautés 

le  autres, Catholiques  quede  la:  Religion  pretendusf 
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ierormce,deqneîqaequalitéqti*ilsroîeat^  <]ùi  font  arsift-a 
Scie  i©nî  iojnéts  & vnis  auecluy  foit  auanc  ou  durantla 
fKfpenKoiî  d’armes, y compris  mefmcs  les  depotex  de  la- 
dise  Religion  prctendue  reiormee  «agu  ères  afiembîexi 
Nifmes  èedeprefent  en  noilre  ville  delà  Rochelle,  pour 
nos  bons  loyauxfuicts  & feruiteurs.  Et  apres  auoir  en- 
tendu la  déclaration  à nous  laide  par  noftredit  Coufinî» 
Prince  de  Condé,  nous  croyons  ehimons  que  eequia 
«lléfaidparluy  & lesfufnpmmeXta  efte  à bonne  fia  & in- 
tention, & pour  noftre  fsruice. 

[NoRredit  Coufin  le  Prince  de  Condé  & les  autre? 
PrincesjDucs,  Pairs,  Officiers  de  noftre  Couronne  B:  Sei- 
gneurs tant  Catholiques  que  de  la  Rêligioa  prétendue  re- 
Farmee  qui  rontafsifU,  & fe  fontioinàs  & vnis  aucc  lay 
foit  auanc  ou  durant  la  rafpenfion  Q*aîmes,y  compris  mef- 
mes  les  deputex  de  ladite  Religion  prétendue  reformes 
cydeuantaflemblexàNifmesjfc  defifteront&  departirôt 
des  à prcfentdetoustrai^ex,negociatipnsjvnions,intelli- 
genccs,ionâions,airociatioiis  qu’ils  pousroient  auoirtant 
dedans  que  dehors  n oftre  Royaam?,  auec  quelques  Prin- 
ces, Potentats  & autres  perfonoes  quelconques  & pour 
quelque  caufe  8c  occafion  que  ce  foit  & y lenonceront, 
fampouuoir  cy  apres  les  continuer  ny  renouueller.  Ce 
que  nous  leurs  défendons  tref-expreftement«  Comme 
aufsi  de  faire  dorcfoaaant  aucunes  cottixations&leuces 
de  deniers  fans  noftre  perraifsion,fortifi cations  enraoilc- 
unens  dénommes,  congrégations  dtafterablees  autres  que 
celles  qui  font  permîtes  par  nous  ou  nox  Ediâs,  êcpaîles 
Loix&Eftats  de  noftre  Royaume  . Le  tout  far  peine  d®e- 
ftre  punis  rigoureufement,  comme  coâtempceurs  & in- 
fradeurs  pe  nos  Ordonnances. 

,1,9.  Voulons  & entendons  que  noftredit  Coufin  & tous 
lefdits  Princes  & autres  fufnommex&  fpecifiex , demeu- 
^eiit  cotieyement  quittes  6c  defehargex  de  tout  ce  -qui 

B ij 
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s^eft  fai^ljpttffédepaislcpcetnicr  laillet  dcraier,  à4*occa- 
^idonderdicsmoaaetusns  iurqaesai  ioar  de  la  publica-* 
tioa  qui  fera  faiffce  daûs  les  Proainces  & parles  Gou- 
ueracacs  ou  Lieutenans  gîneraax  d’icelics»  de  ra9:e  de  la 
paix  qui  y feraenaoycjfans  que  ey  apres  ils  en  puiffeuc 
eftterechérchexny  inquiétez,  pour  quelque  cauCe  & pre.-  \ 
texte  que  ce  puiPTe  eftrcfoit  pour  iaprife  désarmés  port 
d'icelleg,enrüollemeiis&  couduitre  de  gens  de  guerre, 
cftablilTerncns  & entreesnement  des  garnifoas,  entreprife  s 
ficges&  prifesde  viUes,places,diafl;iauxdJmaifoas  forces , 
parafrault,coinpQ(îcioaôu  aacrement.  fortifications,  de- 
manteleiiiens&  d-molicioasd*icelIes,  pillages  & brafle- 
mens  de  fauxbourgs  6c  villages  » Eglifes  & raaifons  Com- 
mandez &îidaoasz  parles  cheE, félon i*ordre & necefsi- 
té  delà gaetce>  cquipage & conduitte  d’arciilefie,  piii e ou 
fonte  d*icelle,&  de  boulets  confeàion  de  poudres  & fal- 
psftres#  armement  de  vaiffeaax  fur  Ta  met  & riaicies.  con- 
gez  donnez  aux  Capitaines  de  Manne  ptife  &: butins  fai^fs 
cn  confeqaençe  defdics  congés;  fur  ceux  du  parcy  contrai- 
ife,prife  de  Comiers  U Metfageri  de  leurs  picquets  & let- 
tres, tnefmedutanc  la  rrefue,  emprifonnement  d-officiecs 
«ou autres pçrfojaaes,  e^ablilTenienc  de  Conleils generaux 
oaparciculiccs^tatpout  laditeâiondes  finances,  que  pour 
autres  affaires  de  la  guerre,  iugenaens  5c  cxeciition  di*ccux. 
tantciuilsqaecfiaiinels,dc  police  ou  reglement  tranfla- 
pons  de  Çhambee  de  lu'^ice,  de  Gcneralkez,  d’£fleâ:lô  s 
& Greniers  à fei,  executions  de  mort  faites  par  droiâ:  de 
guerre  parlosPrcuods  des  Marefehaux  leurs  Lieutenans 
©U  autres  commis  &eftablis^sarmees,  ou  par  comman- 
dement des  Chefs  » les  formes  de  la lullice  non  gaidees, 
iagefn3ns&  déclarations  de  rançons,  amendes  8c  butins, 
impoficions  denoaaeauxdcoiâ:s8r  deuoirs,  continuation 
desaaci€as,oaaugiîicntatj^nd*itC€tix,lcuees  de  pionniers 
cftapc,  tnu.inîqas  de  guerre  & nnagaitins  de  viurc  8c  lonr- 


wgcsï  comees  d’homnaes  pour  fortifier  ou  abbatre  plaeei 
rorcesouchafteaaXïprifesdechQttauxïdenaaireSÿde 
teaui  charges  demaïchandifcs&bieasfutmer,  ou  furies 
ïiutcres»  prifege  vente  des  biens>  meubles  > bagues  & loy- 
aux & argenterie»  appartenant  tant  aux  ËcclefiâfiiguejS 
qu’aux  particuliers»  dons  d’iceux»  baux  à ferme  des  im?, 
jncublesjcouppes  & ventes  de  bois  taïUi  » ou  de  haute  fu.-, 
Hayea  nous  apparteaans»  ou  à autres»  alTemblees  &tenaçs  ^ 
deConfeils»  eftabliflcmenc  de  Bureaux  & Pancartes»  in- 
troduction d’eftfangers»  infradion  ou  contrauçntionfait;e 
fafpenfion  d’armes  de  part  & d’autre  » dont  la  répara- 
tion n’aura  efté  faide»  & tout  ce  qui  a efté  faid»  getç  Sc  nc- 
gociéjdiâ  ou  eferit  es  liures  » déclarations  & expîditions 
d'aBTairess intelligences»  traidei»  aiTociationsS^negotia- 
tioasfaides  par  quelques  perfonnes  que  cefoit»  en  quel-’ 
que  lieu  & pour  quelque  efFeft  que  cç  puiffe  eftrc*  tant  de- 
dans que  dehors  le  Royaume?  comme  aufsi  toutes  piifes 
&lcaees  de  nos  deniers»  ou  des  particuliers  de  quelque 
nature  que  ce  foie»  & à quelques  fommes  qu’ils  fc  puilTene 
monter»  foit  en  nos  receptes  & hors  d*icelles>  tant  du  dp- 
maine>deeimes,aydes»caillc»taillon»ventçdefçl»prix  d*i- 
celuy.tantdemarçhans»  que  de  la  gabelle»  impofts  & o- 
âcoys  misfttticeluy  » «aides  & impoûtions  mifes  furies 
bi  eds»  vinsjviares  & danrees&  far  tout  autre  forte  de  mar- 
chandifcs^entrans  & fottans  des  villes  autres  lieux»  prife 
de  denietâ  des  depofts»  confignatioDs  d’amendes»  butins 
&rançôs,&  biens  meublesjlailies  d’aHcragesjrentcs&re- 
nenus  appartenans  à quelques perfonaes  que  cefoit,  fruits 
de  bénéfices»  fubfides>fubacntions,  contiibutioas»  em-^^ 
prunts  far  ics  villes  5i  boargs»  & toutes  autres  prifes  §£lc- 
nees  de  deniers  publics  ou  particuliers  faides»  les  formes 
accoufiumees  non  garde&s  9 par  quelques  perfoanes  qu^ 

#:€  foit»  & gensralemcnttoasadesd’hoftilité»  defordresS^ 
exceds  faits  & commis  par  }a  licence  Sc  nccefisitct  del  4 


I 


a 


H -, 

giiéffesS«:  toutes  autres  chpfes  queîfconques,  ores  qu Viles 
nefoientplus  particulièrement  cy  expdmeer  jfaites  St  exé- 
cutées pendant  Icfdits  trocbicsj  qui  fe  font enfuiuis^ 
ToccaSon  ddeeux»  en  quelque  forte  & manière  que  ce  foit 
&par  qui  que  ce  foip  quVlîcs  ayent  e^c  faitciauee  pou- 
voir charge,  commandement  ou  aciueu  denortrcditCeu- 
fvsif  ou  de«  Princes, DacsjPairs  Se  Officiers  de  noüre  Cou-^ 
lonne»  Chefs  d’armeesjCiu  commandant  dans  les  Proaia- 
ces  qüife  fontiomâs  & vnhauecluy.  Be  féndons  à tou- 
tes perfonnes  qnelles  quVlies  foient  dVn  faire  aucune  me- 
tion  » recherche  > proeex  ny  pourfuiîte  en  quelquetcmps 
que  ce  foit  en  aucuneCoar  ou  lurifd'ddon , en  general  ou 
en  particulier  foit  contre  noffredit  Couffin  & tous  autres 
aitàonfcaL&adüOuez  de  luy,  Scqoi  ont  «Ré  employés  par 
luy,  entendans  qu*iis  en  demeureront  entièrement  quites 
&:defchatgés»  comme  nous  les  en  quiâons  & defehar- 
geons  par  ces  prefemes,  foit  que  les  chofes  furdites  ayent 
cR  .'faîéèesparîes  Cornmifsions  lettres  & manderoens  de 
noftredit  Gooffin»  ou  des  autres  fufuom'més,  impofans  fur 
ce  hlence  perpétuel  à nos  Procureurs  generaux  leurs  Sub- 
ftitutsprefens^à  venir  & à toutes  nos  Cours  de  Parle- 
ment.Iuges,  Officiers  & TOUS  autres  fans  qu’il  foit  befoin 
aux  particuliers  d’obtenir  de  nous»  pour  ce  qui  les  côcernç 
autres  lettres  que  ces  prefentes. 

ap.  Dsmeuteront  pareillement  quittes Sedefehargés  tous 
ctuvquionteRécommispar  noftredit  CouCn  le  Piincje 
de  Condé,  pour  la  direâiion  des  finances  & deniers  pu- 
blics* enfcmble  nos  Officierstantde  nos  Généralités qup 
des  Efleâions  & greniers  à fel,& tous  autres  qui  ont  exe- 
.^utcles  Commifsions  & Ordonnances  de  noftredit  Çeu^ 
&&fefont  entremis  par  Ton  commandement*  & en  ver- 
ia  de  fes  Commirsions  des  leuees  defdits  deniers  ^ autres  ^ 
*expcdiEions&  aâes  de  îurifdiéhonfur  ce  faié^es  és  villes 
qui  feiûîît  jcin^es  & vmef  aueclny,rans  qu’ils  en  puifsefÿ; 


eftré  orcF  ''"?^?wenîr  inquiétés  » pottrluiuis  ny  recher- 
chUf.iihi^  t -cçioit.  Voulons  que  tout  ce  quia  efté 
pareui  . ^ a pareil effeâj  comme  s’iiauok cflèfaiç 

en  vtrti  ^ c s Commirsions. 

Zi.'  . nlsi  quetous  nos  Rcccucurs  Generaüx& 

püt;!'-:  ' > ermitïs  ou  aucres  Comptables,  iefquels 

io'Aî  )cü  nemeuie  & ïelîdence  es  villes  êz  lieux  tenus  pac 
noilfêdicCouGn , mefinesies  Colieâeurs  des  Parroiffes 
& Comrnanautésj  &:  tous  ceux  qiuontcftcpar  luv  com- 
mis & eftabha,  ou  pgi  les  autres  Fîinccs,DttC3,Pairs  & Of- 
làciers  de  la  Couronne  autres  ioikâs  Ù y,nis  aucc  luy  & 
ayanspoüuoirdeluy  à !aicuee&:  dîüribution  dcfditsdc- 
nicts»  demeurent  quittes  &defcbaigés  vers  nousdetoat 
ce  qui  aura  cfié  payé  par  eux  à quelques  pdrfonnes  & pour 
quelque  cauk  que  ce  fou?  en  v^iîttu  de  leurs  Ordonnances 
mandements  C quiDances,  comme  aufsi  de  cous  deniers 
qui  auront  efîé  pris  pâ£ibrce  & violence  dans  nos  Accep- 
tes» ou  hors  t^*icciic5,  de  nosAeccueurs, Fermiers»^' autres 
Comptables  qui  les  auroienctranfportc  s ailleurs,  fans  que 
euxj  leurs  cautions  & certificateurs  prefens  & à venir  en 
puiflcnc  eftre  recherchés  nyinqietcs  en  quelque  faqon  que 
foie.  Voulans  que  ce  qui  aura  elle  pareux  payé,  foie  paifé 
St  alloue  en  leurs  eftats,  comptes  & corapteicaux,  en  rap- 
portant  par  eux  pour  toute  dei'charge  les  Ordonnances 
ou  quittances  de  nôârcditCoüfin,  ou  d’autres  aathonrés 
&ad0iouésdeluy,&lcsaâ:es  & procès  verbaux  de  force' 
8d contraindcjbicn  & deueraïuteertihés,  pouriieü néant- 
moins  qa*iis  en  baillent  eitac  certifie  d’eux,  & falTent  pa- 
îoîil redeldites  quittances  ou pjocés  verbaux,  au  Bsaieai^ 
des  Trefo.riers  de  France  de  leur  généralité,  dont  iis  pren- 
dïtent  acte  dans  vn  mois  apres  la  publication  des pre fentes^ 
lequel  temps  pafl'j  ils  n’y  , feront  plus  receus  ny  admis,&ce 
pendâBttoutes  contrainâtes  qoipourroienteûre  faites  pat 
leï  Trefqriers  de  rance»  ou  Aeceucurs  Generaux  con* 
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fîe  IcfditsEeceueiîrs  particuliers , pour  le  regatd  dcfdm 
fi|eoier$»reîouc  fuiâies . 

%!•  Validons  Scaudorifons  pour  cet  cfFcdtous 
comptes  & compterèanx  qui  auront  dcCa  eit  é rc- 
dus  parlefdits  Receueurs,  Fermiers, ou  Commis,  ^ 
foit  pardeuant  noftredit  Coufin  ou  autres  par  luy 
commis,  pour  ouyr  8c  arrefter  i cnfcmble  les  Or- 
donnances , mandemens  & acquits  de  Tcmploy 
defdits  deniers  &c  payent!  es  fai  éls  en  vertu  d’îcenx, 
& quittances  de  noftredit  coufin, ou  autres  au  do* 
lifez  de  luy, & qui  fe  font  ioinds  auec  luy,encorcs 
que  Fordre  de  nos  finances  n*ay  t efté  gardé , fans 
qu*il  leur  foitbefoin  d’obtenir  d*auircs  lettres  de 
yalidatio»  ny  déclaration  de  nous  que  les  prelcn- 
tes.  Lefquels  comptes  ou  compteteaux  aueclef- 
dites  Ordonnances, mandemens,  acquits  & quit«r 
tances, lefdits  comptables  feront  tenus  porter  ou 
enuoyer  dans  quatre  mois  en  nos  Chambres  des 
Comptes, au  refsort  defquelles  lefdites  leuces  8c 
teceptes  de  deniers  aurôt  efté  faiàeSjfans  qu  ores 
ny  àraduenirlefdids  Comptes  puifsent  ettrefu^ 
jets  à reuifîon  ny  corredion,  ny  lefdits  coptablcs 
tenus  à aucune  comparition  pour  cet  cfFed»  finon 
en  cas  d obmiflion  de  recepte  ou  faux  employ,  ny 
rendre  autre  nouucau  compte  que  ceux  qu’ils  au- 
ront (comme  dit  eft)  rendus  à noftredit  coufin. ou 
à ceux  qui  auront çfté  ordonnez  par  luy  pour  les 
ouyrrnoncbftani  toutes  defeduofitez  &roanque> 
mens  de  formaütezqui  s*y  pourroicnt  troiiuer,»»^* 


i?  , 

pDfànéfar  ce  filcncepecpeiuel  à noi  Procüreiiri 
Generaux  de  noldites  ChâbreJ,prerens  ôik  venir. 
25 . Êt  pour  le  regard  de  ceux  qui  n auront  cnco-^ 
tes  rendu  leurs  comptes,  nous  les  en  auons  def- 
chargez  $c  defchargeoQSjattend u le  peu  de  temps 
de  leur  manierhent.  Pourra  neancriioins  nolttediir 
Cbufîn  les  faire  compter  par  eilat  pardeuantluy’, 
ou  autres  qui  feront  à ce  parlu^  ordonnez  pour 
cctefFe6è:  i Lequel  cftat  ou  copie  collationnée  d*i- 
cel'ay,  il^  mettront  dans  fix  mois  es  mains  de  nos 
Receueurs  Generaux  des  Fiirâ  :e$  chacun  erv fa  gc* 
neralité,  pour  feiuir  & valoir  tant  à noldits  Rece- 
ueurs  generaux  que  particuliers  , & amres  Offi- 
ciers comptables  pour  laiuftification  des  reprifes 
de  leurs  comptes,  fans  quelerd.ts  Receueurs  ge- 
neraux (oient  tenus  de  la  validité  ou  inuahdué  des 
acquits  : validant  pour  cet  efted  ainfi  que  defsus, 
toutes  Oi:donnaaccs,maBdcmcns,acquiis&  quit- 
tances de  noftrcditcoufin  ôc  des  autres  Princes* 
Dues  Pairs  Officiers  de  noftre  Couronne  <Sè  au-* 
tresioirids  & vais  auecluy  & aùdorifez  dciuy 
' 24.  Voulons  & entendons  que  les  fufdits  articles 
ayentauffi  lieu  pour  les  Maire  Efeheuins  Pairsf 
Bourgeois  & habiiâs  de  noftre  ville  de  laRochellé,  • 
& qif  iis  demeurent  defehargez  de  tout  ce  qui  1 
Cité  fa:d  par  eux,  géré  & négocié  durant  ces  pte- 
fent  mouacmens  Ôc  lufqucs  â prefent,  tant  en  la-J 
dite  ville  que  dans  le  pays  d’  Aulnii,  foie  pour  le-j 
uce&  afiembleedegensdegucyc,  prifes  deplsî* 
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forte*  Chameaux  & maifons  dans  ledit  goïjr- 
uernement  &’  confins  d'icîlay^efiabiifsement  des 
garnirons, armement  des  vailseaux,  ptiTc  Ôz  reten* 
tiondenauices  Commtffions  de  congez  donner 
poür  cet  cfieâ; , de  généralement  de  tons  autres 
ades  d'hoftilité:comme  aulfi  de  toutes  impofiucs 
Se  Icuecs  de  deniers  tant  en  ladite  ville  que  hors 
<i*icelle,meftnes  du  fubfide  par  eux  impoi  é a Ro- 
cheforc  fur  Charanie,  prifes  de  denier?  publics  rât 
ordinaires  qu  extraordinaires , de  quelque  natuic 
qu’ils  foient  de  pardculieremlc  des  deniers  de  nos 
eailleSjtaillôa  aydes  & crues  ; derqueiles  maiitre 
Ican  Royer  Receueur  des  tailles  de  ladite  ville  au* 
îtoit  eftéconcrainâ:  de  vuiderfes  maini,en(embie 
de*  deniers  qu’ils  çmt  rcctuz  de  snaiilre  lacqacs 
Raizin  Reccueur  du  domaine  d’icelleiqui  no'^  ont 
cftécydcuantadiugez  &coDfi(que2par  fentence 
du  luge  des  craidtes  de  ladite  ville  dan.  îuiiicî 
1614.  dont  ils  demeureront  de fehargez  nonob 
liant  tous  do^s  qui  en  pourroient  auoii  eÜé  par 
auparauant  faiéls  à quelques  perfonnes  que  ce 
foic,&  fans  que  lefdiu  Royer  de  Ra'zincii  pujfsét 
cftre  recherchez  à prefent  ny  àd'adacnir  : voulans 
que  les  quittances  qu’ils  rapporterôt  de fdiis Maire 
Ercheuini,  ou  autre*  par  eux  commis  pour  les  rc- 
ccuoir,jroientrfC'ïuëîcnla  Chambredes  Comptes 
Se  paéeuxlcfdit*  deniers  palsez  de  alloiiez  en  ver- 
tu d*icclics  fans  d fficulié;&  ce  pendant  mettront 
dins  le*  %rcaux  des  Tî efoiicrs  de  France  à Poh 


dier$  dans  vn  mois,  eftat  de  deniers  qu'ils  aurons 
ain(i  payez  pour  féru u à la  deicharge  du  Rcce- 
Mîcur  general  pour  iu(iïfîCâtion  de  la  receptedefes 
comptcs;3d  pour  le  regard  de  qe  qui  a elté  rcceu 
parle  Rcceacur  ordinaire  deniers  communs 
&patrimoniaas:  de  ladite  ville:  ou  autreseommis 
par  eux  pour  rc ceuoir  iefdics  deniers  cy  defsus  /pe* 
Cîficz,  ils  feront  defehargez  rendans  compte  def- 
^ didi  deniers,  ainfï'receozpardeuant  Icfdits  Maire 
& Efeheuins  comme  ils  oniaccouftumdfaire  des 
autres  deniers  de  leur  efaarge. 
zy . Les  commiraires&  Controlleurs  dès  gnsrres,' 
payeurs  & autres  quioutefté  commis  ordonnez 
<jouuerneurs  des  Prouinces  ou  coramandans  en 
icelles  au  faid  des  monftres  &payci«ent  des  gens 
de  guerre  tant  de  cheuai  que  de  pied,  quieftoient 
àfa  luitte,  QU  fouzfon  authorité  & de  ceux  qui 
.eftoiêcioinds  & vais  auec  luy  durant  les  prefens 
troubles,  demeureront  pareillement  defehargez 
de  tout  ce  qui  regarde  la  certification  des  acquits 
^payement  d’iccux,  félon  les  roolles  qu'iU  en  au- 
ront lignez  ôc  expédiez , encorcs  que  les  Totmes 
n’y  ayent  elle  gardées  & obferuees. 
z6.  Comme  pareillement  ceux  qui  onteftéefta^ 
blis  durant  lefdits  prefens  mouumens  pour  exer- 
cer les  charges  de  Commifsaires  & gardes  des  vi. 
ures  ôc  mutations  és  armées  conduites  par  noftre» 
dit  Coufin  de  autres  PrinceSjDucs, Pairs  ôc  OfH-^ 
dersdenofète  Couronne  ôc  Seigneurs  tant ^Ca^ 
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tholiquel  que  de  la  Religibn  prétendue  réformée 
iomâ:>  & vois  aucc  luy, demeureront  defeharge? 
de  leur  adminift ration  & de  tout  ce  qui  s*e(l  pai- 
fc  fait  ÔC  exécuté  par  eux  efditcs  charges , de  l*or- 
donqance de noftrcdit  Coufin  ou  des  Princes^ 
Seigneurs  pour  toutes  fortes  de  munitions, viures, 
chenaux, hacnois&  autres  chofes  leuees  & exigées 
(ouz  leurs  noms  fans  qu’ils  Coient  rciponfables  du 
faid  de  leurs  commis  ^ çlcrcs  & autres  CfHcieis 
par  eux  employez,  le  tout  en  rapportant  par  eux 
dans  quatre  mois  decUcation  & certification  de 
noftrcdit  Cou  fin , pudefdki  Chefs  ouGouucr- 
neurs,  comme  ils  auront  bien  Ôc  ôdellfcmcnt  fer- 
ny  en  l’exercice  de  leurs  charges,  en  vertu  dequoy 
nous  les  difpcnfous  pareillement  d’entendre  ^u- 
cun  compte  en  nos  chambres  des  Comptes. 

17.  Et  pour  ce  que  les  veufucs  & heritiers  de  ceux 
qui  font  morts  au  fcruiccou  à lafuiite  denoftre- 
dit  Gouftn,  ou  ontefté  employez  par  luy  , pour- 
roient  eftee  pourfuluis  & recherchez  pour  raifoa 
--  des  chofes  faites  durant  Icfdits  prefens  troubles^ 
mouuemens  ôc  à l’occafton  d’iceux  par  leurs  ma- 
risî  ou  ceux  defqueU  ils  font  heritiers,  nous  vou- 
lons ôc  entendons  qu’il  Z ioiiilsét  de  la  mefme  def 
charge  que  les  defunds  pourr oient  faire  fiiiuant 
les  articles  precedens. 

28  Ne  pourra  eftre  tenunoftredit  coufin  ny  les 
^autres  Princes  ôc  Seigneurs  qui  l’ont  affifté  & le 
font  ioinds  ôc  vais  auec  luyjcnfcmblc  les  çompta- 
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biespareax  commîs  ou  authorifez,  cte payer oiï 
faire  valoir  en  leurs  noms  à qui  que  ce  foie,  cedoC 
pour  la  hcceiïîté  des  affaires  durant  lefdits  prefenç 
mouuemens,&  iToccafiond^iceuxils  auront  bail* 
lé  lâurs  mandemens,lettrc$jrcrèription$,affigna-5 
gnatiofîsoupromefses.  < 

19*  Et  pour  plu  ' grande  afseurance  cffcÆ  de 

noftrc  intention,  nous  voulons  & ordonnons  que 
tous  Sdidz, Lettres  Patentes,  Déclarations  faites 
& publiées, Arrefts,  Sentences,  lugemens  &c  De- 
crets donnez  fur  icelles  en  noftre  Confeil  Cours 
de  Parlement, & autres  Cours  fouacraines,  & en 
tous  autres  lieux  & lutifdidions  de  noftre  Roy- 
âume  «pays  de  noftre  obéi fs ance,  tant  contre 
noftredit  couftn:  que  les  autres  Princes,  Ducs» 
Pairs  ôc  Ofticiers  de  noftre  Couronne,  Seigneurs, 
Gentilz  hommes, Qflicicrs, corps  de  villes,  Corn- 
munautez  & particuliers  de  quelque  qualité  5c 
condition  qails  foient  tant  Catholiques  que  de  la 
Religion  prétendue  reformée  qui  fe  font  ioinfts 
&vnî$  auec  luy  & font  fuiuy,  aflifte  & fccouru 
prefié  ayde  5c  faueur  en  quelque  forte  Ôc  maniéré 
que  ce  foit , pendant  5c  à foccafion  defdits  pre- 
fent  troubles  ôc  mouuemens  ; comme  auffi  tou- 
tes pouçfuiiccs  qui  pourroient  auoir  cfté  faites  cq. 
“tre  les  députez  de  ladite  Religion  prétendue  ré- 
formée cy  deuantafscmblezà  Nilmes  & autres 
pour  s’eftre  trouuez  ésafséblees  tenues  à Nifmes 
ôck  la  Rochelle,  afsemblccs  Prouinciales,  5c  aux 


Il 

Confeils  Û!ts  Prouinces  (iemeurènt  nulles  êc  de 
nul  effëâ;  & valeur, & comme  tels  foicnt  rayez  êç 
tirez  des  Rcgittrcs  de  noftredit  Confçil, Cours  de  ' 
Parlement  ôc  autres  iurifdîdions  ; Enfcmble  tou- 
tes ihformations,  procès  verbaux,  prifêsde  corps 
decernees  êc  procedures  commencées,  & autres 
ades  de  lufticc  faiâz  pour  raifon  dcschofcs  ad» 

^ uenues  durant  Ôc  à l occafiondefditsmouucmens 
Défendons  à nos  Procureurs  generaux;  leurs  Sub- 
iiituts  êc  à tous  autres  particulier^  d en  faire  au- 
cune inftancenypourfuittcalVdüenir- 
30.  La  déclaration  faide  à Poidiers  au  mois  de 
5‘ep tem b rc  dernier  demeurera  nulle  & de  nui  cf- 
fe(à,  comme  (i  iamais  elle  n’eftoit  aduenue  , êc 
feraoftee  des  Regiftres  du  Parlement  de  Paris, 
fans  qu’elle  puilse  porter  preiudicc  : nyl’exempie 
d’icelle  eflre  tiree  à confequence  à Taduenir,  en  ce 
qui  regarde  i’honcur  & dignité  des  Princes  de  no- 
Itrefang, lefqnelsncantnboins  demeureront  lub. 
ieds  à noftre  luftice.felon  les  formes  anciennes^ 
accouftumees  en  ce  Roy  an  me  pour  leur  regard. 

) Bt  quant  à l enregiftrement  de  ladite  Déclaration, 
lions  entendons  qu’en  quelque  forte  qu’il  ait  efté 
faid  en  noftre  Cour  de  Parlement  de  Paris,  il  foit 
tir  jé des  Regiftres  d’icelle, & pareillement  que  la- 
dite Declanrion,&  les  Arrefts,  Sentences  & lu- 
gtrneus  imetuenus  fur  icelle  en  toutes  noz  autres 
Cours  de  Parlement  Ôc  lurifdidions  infcrteurcs, 
(oient  âuffi  oftees  êc  tirçcs  des  Regiftres  d’icelles*  ^ 


de  l’Êdià,  cîd^ 
ocquauî  fious" 
>115,  qui  ptjur^ 
idils  njouue'^. 


Poi<^ier^i 


|i.  Comme  auffi  nous  voulons  que  fil  aüoîtefté 
üonnè  quelque  Arrcft  en  noftre  Cour  de  Parle- 
ment de  Bordeaux  aux  mois  de  1614. 

ou  fai6t  quelque  arrelté  qui  Te  trouuaft  dans  les 
Regillrcs  de  ladite  Cour  contre  noftredit  çoufm 
le  Prince  de  Coudé:  il  (oit  tiré  Ôt  olicdefdits  Rc- 
gidres. 

3i.  Toutes  places,  villes  & communautezqui  fe 
iontioinds  devines  à uolheüt  Coulinle  Pnncc 
de  Condé  Sc  le[quclles  à i occafion  des  prefens 
mouuemens  pomsoienî  edre  troublées  en  la  li- 
bre ôc  enticre  iouïjsance  de  tous  leurs  anciens 
droiârs,  franchi  les,  Iiber££2,don5,confelEons  Ôc 
odfois,  y feront  rcmiies  de  rcdablics  à pur 
plein:  Voulans  qu*iis  en  iouyfsent enda  mefmc 
forme  ôc  mauicie  quhls  ont  bien  Ôc  dcuëmentfaic 
iufques  au  premier  iouc  de  luillec  demie  ri  corn  me, 
pareillement,  Nous  vouions  ôc  ordonnor 
tomes  InftanceSjIurifdidionSj  Bureaux  dercccj 
tes  generales  ôc  particuliers , qui  auroient  depu 
ledit  temps  ôc  à roccallon  de  ctldus  moauemci: 
elté  odees  ôc  mifcailleursy  feront  ccmifcs  de  rc 
ftablics  en  la  mcfme  forme  qu*ilz  f’doîr  annsi 
uant,  ôc  notamment  la  chambre 
Guyenne  à Nerac,  cefsant 
nouueaux  reftablifscmens  d’Efl-e^dionç, 
roient  auoir  ede  faidz  pendant  ceidit 
mens,  ôc  à l*occafiond*iccux- 

habitani  denodre  ville  de 


tànt  Eccle(5afti(|ues,0ôicier$  qu  Autres, 
que  qualiic  & condition  quMz  foicnty  iel 
caufede  ce  qui  cft  aducnu  ie  23.  du  mois  de  ium 
1614.  & iours  fuiuan*  Ôc  depuis  le  ionc  retirez  de 
ladite  ville,  feront  incontinerit  apres  lapubiica* 
tion  du  prefent  Ediâ:^  reriiis  & rcttablii  en  icclbj 
&eQ  lapofsejïion  &c  fonélion  de  leurs  charges, 
dignkez, bénéfices  & offices,  tant miiiiaircs que 
de  ludicalurcjdc  la  police,  des  financss  Ôc  gages, 
enfemble  tous  âutrci  qui  pour  melme  imei  ont 
efté  depoflbdez  de  quelques  charges  , Ôc  toutesr 
lettres,  a6tes,  procedures  & informations  faiéfcs 
a rencontre  d eux  par  quelques  Comoiifjaire/ 
queccpuifjecftre  .*  Ôc  quipourroient  en  quelque 
façon  que  Toit  toucher  noitrcdiâ:  Coufm  lePtince 
de  Conde,  enrcmblc  rhonneur  dcfdii^  hrbitany, 
delà  fidelité  & innocence  defqacir  nousnourte*  _ 
nom  bien  &deuëmeiu informez.  loicntcaGccîôC 
reuoquee^  comme  nullcj , ôc  de  nul  effed  & va- 
leur (feoftees  des  régi  ftrer,  tant  du  fiege  Prefîdial 
quedclamaifondeU  Ville:  & de  tour  les  autre/ 
lieux;  Et  font  tous  les  deGafnonimez  mu  en  no- 
ftre  pro^edion , de  no5  Gouaetneurr  ôc  Officiera 
daoi  la  iProuincc  Ôc  de  ceux  de  h d te  Ville* 

34.  Toutcrproccdurci, informations,  recherches 
faites, rcntciice5  & lugemens  donnez  a Tcncontrc 
d’iccux,depuisledit23. Iuîni6i4  tant  poiircequi 
lanaiiigaiiondelanuicrcdu  Clin,  côftrm 
divou  Je  la  rue  neufue  de  Poidlcrs , que  pour  les 

eau  CS 


èat3Ci  ôi  forefts  demeureront  nuHéîv&  de  nulcfj 
fc6tè$c  valeur  & les  parties  rcmifes  pour  ce  regard 
eu  Teftat  qu’elles  cftoient  aùparauant  : 6c  les  Ar- 
. relïs  de  nodre  Conleii  fuiuts. 

Voulons  aiiffi  que  noftredit  confia  6c  lefdic^s 
Princes  Ducs  Pairs  OiKciers  de  noltre  Cour  ©une 
& Seigneurs  : Enfemble  tous  Gcntilz.hommesj 
Officiers  Eccîeffaftiques  6c  autres:  tant  Catholi- 
ques que  de  la  Religion  pretendud  reformée  qui 
Pont  fuiuÿ  & affifté:&  fe  font  iointfts  &vnis  auee 
îuy , tant  auantque  durant  la  fufpenfion  d'armes 
foîent  reftabli s, maintenus  & conferuei  en  la  libre 
6c  entière  iouyfsance  de  leurs  Gouucrnemens  » 
Eltats, charges,  offices,  bencficés  6c  dignité z:  cn=- 
fémbic  des  gaiges, droits  6c  reuenuz  q'uien  efehe- 
ront  cy  apres, dont  ils  iouyfsoient  auant  le  mois  de 
fuillei dernier,  6t  aufquelz  ilz  pôurroicnt auoif 
éfté  troublez  aPoccafion  des  prefens  ittouucmés 
fans  qu’ilz  foient  tenuz  oy  aftrainéts  à prcnd:re  au- 
tres prouvions  ou  confirmations  de  nous  que  ces 
^refcutes:ny  à faire  aucun  rem  bout  rétnent  ou  re- 
compenfei  ceuxlclquclz  pendant  leur  abfccnce 
s'en  fontfaiâ:  pouruoir  ^ les  ont  exercees  ; Ôc  ce 
nonobftant  toutes  déclarations,  ^rrefts  6c  luge- 
mens  donnez  contre  euxrlefqufelz  comme  nulz5c 
de  uni  cfFeéi  demeureront  cafsez  & rcuocquezV 
comme  nous  les  cafsons  6c  reuocquons  6c  ordon* 
âpniqu’ilz  foient  tirez  des  Régi  lires  tant  de  1102 

& 


i€ 

Cc^urs  foîKieraiiiei  qu  autres  larifdi^ioHS  infc^ 
ricures. 

36 . Voulons  Sc  entendons  que  toutes  perfonner 
tant  dVnc  parc  que  d’autres:  toiéc  remifes  cominc 
BOUS  les  reoaettons&  reftablifsons  en  la  ibuyr$âcc 
de  tous  5c  chacuns  leurs  bkns  meubles  de  immeu- 
biè$>hentages, rentes  & reuenus,  droits,  deutJÎrs, 
Boms,rairoas  & avions,  en  quelque  part  qu’ils 
troauenijdoniilz  pourroiétauoir  edé  depbisedez 
troublez  ou empefehez  àcâule  des  prefens  trou- 
bles & naoauèmens;  nonobftani  tous  dons  qui  en 
poutr'oienvaüoi'r  elté  faids  à leur  ptciudicei  ou  de 
ccüxaafquelz  ilz  apparcenbient  leurs  vefaes  en* 
fans  & hentiersi  Lelquelz  dons  confifeations 
toutes  autres  dcpoiîtions  d’iceut , 6c  toutes  obli- 
gations fur  ce  fautes:  Nous  voulons  demeurer 
nuilesjeufcmble  toutes  procedures  , Ingemens» 
^Scotetice$,ilrrefts  faihes  6c  ventée  faides  en  exe- 
cution 4'îceux.*  & gcncralcment  tout  ccquis’ets' 
cdcpîniuy. 

37:  Entendons  aufsi  que  leprefshtEdidaitiieui' 
poucnoltretref  cher  frère  natpt  elle  Duc  dé  Ven- 
dofme  6c  tous  ceux  qui  font  fuiuy  êc  alïïfté,  fok 
suant  ou  depuis  qu’il  feft  ioind  6c  vny  auceno- 
fï'redit  Couiin  le  Prince  de  Condé,  6c  qu’ilz  (oient 
compris  en  la  défeharge  generale  portée  par  le  pre» 
fetitr  Edid-pout  tout  ce  qui  r ell  paisépendant  les 
prefens  troubles,  & à foccàlion  d’i ceux  : Et  pour 
■ cet  cÇcd;Nbasî  àuons  ca6  é reuoqqé-  > caf  ons 
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reiioquons tous  / lagemeni,  Çenten CCI  i/tfrrcftz: 
qui  pourroiemauoir  eftédoni'cz,  tance oiurx?  iuy 
que  ceux  qui  i’ont  fuiuy,  toit  en  nos  Co  urs  dePar^ 
^ Icment  Si  autres  lieux;  Si:  {pecialcmcnt  FArtclt  de 
^ * noÉite  Cour  de  Parlement  de  Rennes  dir2  6,  Mars 
- , dernier, donné  contre  les  fieurs  d' Alegre,  S.i)enis 
Maillot; Pierre-pont, la  Roche  giffartjde  Caraors, 
de  CharQacé,<^  la  Barre  Chiûtay,&  celuy  de  no- 
lire  Cour  de  Parlement  de  Rciien  > du  ii.  Mats 
deroieridonné  contre  le  lîeur  de  la  Ballbicrc  ôc  au. 
très  y nomnnez:  lerquelz  nous  auons  entièrement 
defehargez:  enfemble  les  veufues,  cnfatis  (Sclieri-^- 
tiers  de  ceux  qui  ont  efté  exécutez  de  toutes  les  cô * 
demnaiions  portées  par  iceluydefquelzlugcmens 
Sentences  &»/4rreâ5:  Nous  voûfons  citre  lirez  dc$ 
Rcgi(lres,tantde  nofdiélcs  Cours  de  Parlement 
de  Rennes  &:  Roiien,  qu^autres  lieux  §c  lurifdi^ 
âions  inferieures  & impo fans  fur  ce  filence  per-^ 
petuel  a noz  Procureurs  Generaux  ; leurs 
tutspreiens  & k venir* 

3 8 Comme  auffi;  Nous  reuoqùons  tous  les 
^ rciîs  donnez  ennoftte  Cour  de  ParleoEient  deReiî. 
nes.'contfcnoftreditfcere  naturelle  Duc  de  Ven- 
dofrne  (S?  ceux  qui  Font  fuiuy  depuis  le  premier 
lanuier  \6i^.  iulques  à- preFent  tant  à FoccaGoa 
defditspretens  rhouuemens,  qu’au  preiudice  du 
traidédeS  Miineiiould,&deFÊdid:quifutfaiéî: 
en  confeqiîêce  d’fccluy  én  la  fâueur.-Commeauffi 
tout  ce  qms  clt  faift  icpaBéés  derniers  Êftau  de 


^oftre  Prouince  de  Breugnc,  tenuz  en  poftre  vi% 
de  Nantes  en  ladite  annee  1614.  au  pEciudicc  de? 
charges  qu*il  a audit  pays. 

UEdidfaid  turlc  tiaidé  de  $»  Menchould 
àumoisdcîuillet  1614»  fera  (uiuy  ohretuéen 
toutes  fes  partiesî  & toutes  procedures  ^ ^enten- 

ceijlugcmcns  & preiudice  d’i- 

ceiuy,  demeurent  nulles  & comme  non  aduenui^s 
comme  pareillement  feront  reuocquez 
de  condernnation  donné  en  l’an  j6ij.  crrnoftie 
Parlement  dcRcnnes  contre  le  fieur  de  Camors,& 
je  lugemét  donné  preuoftalement  par  le  ^cncfchal 
de  5euèr  en  Quyenne, contre  le  heqr  de  Siigno« 
Jy  & ceux  qui  l’ont  affifté  pour  l’cntrcprife  dudiét 
S.Seuerenl’annee  1^14.  Icfquelx  feront  tirez  dfs 
p.egiftres  de  nollrcdiàe  Cour  de  Parlement  de 
Kennes  Sc  fiege  de  S . Çcuer  Ôc  4c  tous  autres  lieu  x 
éc  lutirdiâkions  : youlans  les  con4amne^  eflre  re- 
mis en  leur  bonne  renommée,  honneurs  ôc  biens.» 
pour  en ioüyr  comme  auparauaqt,  ôc  que  tou^ei 
marques, veftiges  ^mouucmcns  der4it<?»  execu- 
lions  foient  oftees. 

40,  Toutes  Sentences, lugcipensdc  .4 

nez  pendant  les  pre  feus  mouuemens  : contre  les 
abrens  ôc  non  défendu  z d*ynepart  ôc  d’autre; foi  t 
enlufbce  Ciüille  ou  Crimineile:  en  toutes  nez 
Cours  ou  lurifdii^ions  , mefEnes  les  pourfuities 
faites  en  execution  d’Arrefts  ou  Sentences  don- 
nées  aiiparaqant  les  prefens  troubles, feront  nuiiea 


^ de  nul  effed  5c  valeur  i ôc  feront  les  parties  rë^ 

^ mifes au  premier  eftat&  aiiilî  qu*ellc$  cûoict  ledit 
i.ioiic4c  luilict.  Et  pour  le  regard  des  executions 
de  mort  qui  ont  efté  faites  de  part  ou  d autre  ^ 
|*occafiondefdit$  prefens  mouucmcs;  Nous  vou- 
lons que  la  mémoire  de  ceu  i qui  ont  efté  condam» 
nez  & exécutez  foit  reftablic  5c  rcltiwee , & lef- 
yeufacsenfansouheriticrs  defehargez  de  toutes 
amedes  ^ confifeations  qui  pourroient  auoirefté 
adiugees,en{eniblede  tous  interefts  Ciuils  oudef- 
pens  & que  toutes  marques  5c  mouuemcns  def- 
dites  executions  foient  oilces:  Ce  que  nousyou» 
Ions  fpecialemcntauoir  lieu  pour  la  cpdemn^lioiî 
& execution  de  mort  incerucnuc  en  la  perfonnede 
Jacques  de  I^ormanaille  ileur  des  H. berts.com? 
mecnicmblable,  N >us  voulons  que  toutes  pour* 
lui  tes  faites  ^ L*occaiiondc  cefdits  troubles  con- 
tre Vice*bailly  de 

Gien  & ceux  qui  l?qnt  d.eliurç;  demeurent  nuiles 
^ de  nul  efte4' 

41.  ]Le  temps  qui  a couru  depuis  le  premier  ds. 
Juillet  dernier  iulqucsiprerent^ne  pourra  feruic. 
pour  acqqeriç  aucun  péremption  d’inftancc,  ny, 
prcfçripiion  couitumiere,  legale  ou  cpucntionnellè^ 
contre  ceux  qui  onefuiuy  noft:redi<^  Couftn , 
qui  Ce  feront  joind^&vnis  auçc  iuy:  Et  nçantmoinï 
toutes  Sentcncci,  lugemens»  Ar£efts(Scprocedutei| 
& tousaurres  aéles  de  lufticc  faites  & données^ 


en  im- 
^ toutet 


en  im- 
^ toutet 
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tant  en  nox  Cours  rpuucraines  qu  en  toutes  autres 
îuftices  & Iiuifdidions  inferieures^  entre perfon- 
nés  de  naerme  party  : & e»f*e  tous  antres  qui  au-» 
ïont  volontairement  coritedé  & luby  Iuri(di6lion 
ne  feront  fubiets  ï aucune  reuocation.*ains  derneu-*' 
reront  en  leur  force  &(vertu,rauf  la  voyede  droit 
ou  le  cas  y efeherrat  Commcaufîî  tous  iogemens 
qui  auront  efté  donnez  par  le  Conieil  cftably  par 
noft  redit  Cou  lin  entre  gens  du  mefme  party  ; êc 
dont  Fexccution  {^enferaénfuiuie,iicndront:œer.. 
mes  les  lugemens  criminels  donnez  fur  les  Duels 
qui  fc  font  faidtz. tant  par  noftrediâ:  cou  fin  qu’aux 
armees  ôc  Prouinces  : fauf  j ^ ^ - 
ciuiies. 

4Z.  Tous  mémoires  libellet, diffamatoire  uettres; 
eferitz  &liurctz  iniurieux  5c  fcandaleux  demeu- 
reront fupprimez  : Et  font  faites  defenfes  tref» 
cxprcl^es  k tous  Libr^res  ôc  Imprimeurs  d 
primer  ny  expofèr  en  vente  cy  apres , ôc  a 
perfonnesd*eqcrcrire&  compolen  fur  peine  de  la 
vie.Enioignantà  tous  noz  luges  & Officiers  de 
faire  leur  deuoir  à la  recherche  & punition  des 
^utheurs  d’iceux.*  enfcmblc  des'  contreueras  auf- 
dites  defenfos  : Et  neantmoins  pour  entièrement 
cftcindtc  la  mémoire  des  chofes  paf  ces.  Voulons 
que  ceux  qui  pourroient  edre  pourfuiuis  ôc  re- 
^cherchez  à roccafion  de  tous  cicrits  faitdz  ôc  mis 
en  vente  depuis  b£di6t  de  S.  Manehould  eneftre- 
iicfchîirgez;  comme  auffi  ceux  qui  pourroictedre 


prifonnicfi^fui*  cc  fubic^. 

145 ; Voulons  & ordonnons  que  pourfuktc  & 
iiîidon  Toit  faite  de  crimes  ôc  delids  commis  entre 
jperfonnes  de  mefme  pàriy  pendant  les  prefcns 
mouuemeos  : Comme  auffide  ceux  qui  ferons 
attaincs  ôc  conuaincus  d’incendie  Ôc  ^fsafinats  de 
fang  froid,  violcmeni,  drauifscmcns&forcemen* 
de  femmes  faerileges, 

46.  Toutes  per fonneseftans  de  contraire  partj 
tant  d Vne  part  que  d’autre, qui  ont  efté  pris  durant  ^ 
les  pccicns  mouuemens,&  à caufcd’iceuxjou  font 
detenuz  priforiniêrs  en  quelque  lieu  que  ce  foitj 
mefmes  cn  galleces , ou  qui  ont  efté  eflargis  à leur 
caution  iuracoire  ou  d’autruy,  feront  remis  en  leur 
plaine  ôc  entiete  liberté  : fans  pouuoir  ckrc  dete-* 
nuzjpourfuiuis  oy  condamnez  en  ^ucune  peineà 
tant  corporelle, infamante  que  pécuniaire, dequoy 
nous  le^auons  defehargé  &defchargeons  par  ce$ 
prefentes.  Et  quand  aux  pnfonniers  de  guerre,  il 
en  fera  vfé  comme  $ enfuit.  Gkfè  à fçauoir  que 
toutes  per  Tonnes  de  couiraire  parîy,tant  dVne  pars 
que  d’autre  qui  ont  eRè  prifes  durant  les  prefens 
mouucmcns:^  à caufes  d’iceux  ont  efté  iugez  de' 
bonne  prife:&en  vertu  de 'dûs  lugemens  ont  payé 
rançon,  ne  pourront  intenter  aucune  adion  poui:^ 
«e  ftned,  ny  prétendre  aucune  reftitution  d®  dc^i 
îiiers  c5tre  qui  que  cc  foii.  Tous  ceux  aufïï  qui  ont 
efté  pris  & iugez  de  bonne  pnfe, qui  en  TCttudefa* 
dks  iugemenj  ont  composé  ôc  cqniienui  de 


^ rançon,  iprix  & fommcs  certaines  éc  limitéelj 
quiioni  encorcs  dccenuz  prifonnicn,  fc  font  obli- 
gez on  baillé  caution  pour  le  payement  dcfdiotcs 
fommes  ccriraiRe^  & iîmiteeî,  pourtôccfticpour-^  ^ 
fuiuis  pour  cc  regard  : ôc  coniraind*  au  payement 
d*icejiles  fommcs  . Et  quant  à tous  autres  qui  n’ont 
conuenu  ny  compolé  de  leur  rançon  à prix  dcfom* 
mes  limiiccr  foit  quilz  foient  encorcs  dctcnuzpri- 
fonnierr  ou  rois  en  liberté  fouz  leur  cadiion  lura* 
toirc  ou  d’autruy  de  fc  reprefentér,  ne  pourront’ 
nullement  ellre  pourfuiuis  pour auéùn  payement 
de  rançon:  comme  par  ces  prefciïtes.  Noua  les  a* 
r"  uons  defehargez  Ôc  defehargeoas  de  iVn  ôc  de 
l’autre  : fanr  que  ores  ny  àTaduenir  il^'cnpuifient 
eftee  recherchez  roolcitez  ny  inquicicil  en  quel* 
que  forte  Ôc  manière  que  ce  foit 
41 . Seront reftîtucz  départ  ôc  d’autre:  tous  tif* 
très,  papicïs  ôc  enfeignemens  qui  pourroient  a- 
uoireïtépris  dans  lcr  Maifons  ôc  Chafteaux  par- 
ticuliers, fanrqu’üz  puisent  eftre  fetenuz  , pour 
quelque  caufe  ^prétexte  que  èe  puif  é eftre- 
47.  Toutes  prifes  qui  auront  cftéfâi&s  pat  mef 
durant  le  prcfentirtouuement,  en  Vertu  des  con- 
gez  Sc  aducuz  donnez  parles  Chefs  de  part  ôi 
d’amrc  fur  ceux  de  partÿ contraire;  ôc  cjui  auront? 
éïïé  iugez  par  les  luges  dé  l’AdmiraUi é,  où  autres? 
Officiers  a ce  commis, demeurctonl  d^oupis  fouz 
j|é  bénéfice  du  prelcnt  Ediofc,  (ans  qu’il  en  puifsc 
‘^ftrefaidi:  aucune  poarfuitte,  ny  les  Capitaines  (fe 
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lèiîrs  idaütioni ‘.bourgeois  (S^aduitailleurs  éc  IcfdÎM 
luges  de  Officiers  recherchez  & moleitcz  cil 
quelque  façon  que  ce  (oit  i Comme  aoffi,  Noüi 
voulons  que  tous  ceux  qui  auront  obtenu  congé 
de  noffredit  couffn  pour  aller  fur  mer:  & qui  au  ce 
iceux  feront  ia  partis  i foient  defehargez  de  toutes 
les  prifes  qu'ils  ont  fai<^e5  ou  pourront  faire  en 
vertu  d'iccuXipendant  le  temps  de  trois  mois  apres 
la  dattedes  prefentei,toutainfi  qu'ils  feroict  sMz 
auoiêc  eu  congé  de  u6us,  ou  de  nottre  couff  n T^d- 
mirai;  dont  Ic^  iugetncnsfeferontpar  les  Officiers 
ordinaires  de  nottre  Admiiauté,ou  autres  à qui  la 
eognoil^ancecn  appartient. 

47.  NofftediiConfin  le  Prince  de  Condéfera  re  - 
mettre incontinent  après  la  publication  delà  Pa^x 
dans  les  Prouinees.deS  villes  de  places  deChalteau 
Thicry,£lperna^,  Ronnecharante,  Damajan;  de 
généralement  toutes  les  autres  villes  , places  ôc 
chaff  eau  x que  luy  ou  ceux  qui  (ont  àiEiiez  par  lui 
ôc  fe  fontioinâs  auec  luy  tant  catholiques  que  de 
la  religion  prétendue  icformce  ont  prilcs  pendant 
ces  mouuemens:dc  ce  entre  les  mains  de  ceux  qui 
leiauoicni  en  garde  (ans  aucune  eu  exccptcr*cô'- 
me  auffi  (eront  remis  ôc  reitituez  de  part  Ôc  d'au- 
tre toutes  autres  places,  maifons  êc  chaffeauxap- 
partenans:  foitaux  Eccleffaltiques , ou  aux 
lilzhomm  s particuliers  cntie  les  mains  des  Sei- 
gneurs proprietaires  d'iccux,  ou  de  ctux  qui  ert 
louy  f oient  auparauant  ce  (dits  mouu^-iTicas.  Ês 
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pour  le  regard  de  Tartas,  attendu  qu  il  a efté  fur-»* 
pris  par  le  Sieui:  de  la  Harïe  pendant  la  fufpcntiod 
d’atnaes,il  fera  prefentement  remis  en  (es  mainr^ 
Ôc  durant  que  Tan  procède  à la  rcllitution  des  au- 
r res. 

4.8  Comtîîî  en  (emblable  nous  voulons  & en* 
tendons  que  les  villes  & chal^f^aux  de  craon,  ctcil 
Clermont  en  Beauuoids  foient  remis  inçonti* 
tinent  entre  les  mains  de  noftrcdit  coulîn  IcPrince 
de  Condé  cnTcftat  qu’elles  font:  &c  auffi  ks  villes 
à*  BricnnejRofnay  & Mont  bronjcnirc  les  mains 
dcnoftcccoulink  Duc  de  Luxembourg  à qui  el- 
les appartiennent;  k la  charge  neantmoins  de  faire 
démolir  les  forti 6 cations  qury  poutroient  auoir 
elté  faites  pendant  ces  mouucmtns  fi  aucunes  ÿ 
en  a* 

49.  Nos  Officiers  tant  Catholiques  quedclarcli. 
gion  pretéduëreformcejqui  ont  demeuré  és  villes 
quioatfuiuy  &afïïric  noftrcdit  Coufin,  &quià 
l’occafion  de  ce»  ou  en  fuitte  du  piefcnt  mouuc- 
ment,  n ont  peu  payer  le  droiél  annuel  de  leurs 
offices  dansic  temps  pour  ce  prehx  aux  Buieauis 
cjai  eti  âuoieniefté  eftablis,ou  en  leur  leurs 

veufues  enfans  ou  heritiers  feront  rcccuas  à payer 
ledit  droit  vn  mois  apres  la  publication  du  prefent 
Edid:  & en  ce  faifant  iouyront  du  bénéfice  dudit 
droiéi* 

jo.  Et  d’autant  que  pour  fubuenir  aux  grandes 

lommes  de  deniers  qiVil  nous  conuicnc  lecouueet 
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Sâot  pour  le  licenciemeni  des  gens  de  guerre  qui 
font  fur  pied  de  parc  ôc  d*auire(5c  aut  i es  a tîaircs  de 
U guerre , feronc  les  cinquante  fois  fur  minot  de 
lel  qui  auoient  cité  ollcz  en  l'annee  nnii  fixeens  dix 
remis  dcrcimpofez  ainli  qu’ik  citoientda  viuâtdu 
feu  Roy  noltre  tref  honoré  Seigneur  Ôc  Pere. 

Ji.  Pour  pareilles  conlîderations  feront  rcltabliz 
les  quarante  folz  qui  fe  fouloientleuct  fur  chacun 
quincal  de  lel  en  leftcndue  de  la  ferme  de  Lyon* 
noii  diâe  à la  part  du  Royaume. 

J2.  Comme  auffi  ponr  fubuenir  aufdiéfces  def- 
penfes^nous  auons  ordonué  quelques  dro  etreltre 
impofez  & leuez  fur  les  marchâdifcs  dont  on  tra- 
fique fur  quelques  vnei  des  riuieres  de  ccfiuyno- 
firc  Royaume,  afin  de  (oulagec  d*auîantic  peuple 
de  la  campagne,  & de  noz  bonnes  villes. 

J5.  Les  articles  fecrcts  qui  auront  par  nous  efté 
accordez:&  quiae  fe  trouucrô  tin  lcre  2 en  ce  p re- 
lent Ediâi,  feront  cntreicnuz  de  poiiK^  en  poindl? 
&iauiolâblementobferuez,  &fur  iVxtraiét  d'i- 
ceux, ou  de  Tvn  dcfdilz articles  fignezpar  IVncIs 
noz  Secrétaires  d’Êltac  toutes  ictcrcs  nccehairei; 
feront  cxpcdices. 

J4.  Et  afin  qu’il  foitpronaptemécpourueuà  l*ob- 
feruacîon  denoitreprelent  Edi(^,  mandons  à noz 
amez  Sc  féaux  Coufcillers  les  gens  îenaiis  nos 
Cours  de  Parlement , qu’incoatinenc  après  ?cdüy 
receu:6ccoutes  thufescef  anusdlzay^nià  le  bire 
publier  ô:  enregiltieicn  noldiétes  coais,  (cioa  U 
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forme  Ôc  teneur  i parement  & fîmplcment 
y fcc  d’aucunes  modiôcarions  ny  reftrindiDBi  : ny 
attendre  autre  iudion  Sc  mandement  de  nous;  âc 
ànoz  Procureurs  en  rcqucnt  Sz  pourfuiure  incon. 
tinent  Ôc  fans  dclsy  la  publication , laquelle  nouç 
enioignons  aux  Gouucincurs  Ôc  noz  Licuienans, 
generaux  de  noz  Prouîncesde  faite  parcillemenc 
faire  chacun  en  l'eftenduc  de  raçharge;&par  toui 
lieux  Ôc  endroits  à ce  faire  accoudumczi  & ce  ao 
premier  commandement  qivilz  en  receuront  de 
nofttepart , Sç  fans  attendre  que  ladi(^c  publica- 
tion ayent  eâéfai<^e  dans  nofdites  Gîurs  de  Pacr 
Icmcntià  cequcuul  n*ca  prétende  caufe  d’igoo* 
rancer&  que  plus  prompternét  toutes  voyes  d*ho  - 
ftilicéjleaees  de  deniers  : payemens  & çontribu"» 
tions  elcheuz  §ri  efeheoir;  prifes  démolitions  Sç 
forti&cations 4e  villes  places  ôc  chameaux  ce en r, 
declarans  desàprefent  icelles  leuecs  de  deniers, 
fortifications  dcri^olitioni, contributions  prifes,  de 
biens  meubles  &antrcs'acèes  d'hoftilitéqui  fc  fe- 
ront apres  la  publication  ainfi  faide  parles  Pro* 
uincesfuiettes  à refiieution, punition  ôç  réparation 
a quoy  nous  voulons  eftte  procédé  contre  les  cou- 
treuenans  : Sçauoir  eft  contre  ceux  qui  vferoni; 
d*ârmes  forces  & violences  en  la  contrauentionôç 
jnfraftiondecelluy  noftre  prefent  Edi^:  empef- 
çhantrcffeé^&  execution  d’iceluy  r de  peine  dç 
rnortfanr  efpoic  de  grâce  ny  rcmiffion  i Et  qiAant 
aux  autres  omtaucadons  qui  ne  feront  faitcfpaç 
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rayes  d^artïies  forces  & violenees  feront  punî« 
par  aatret peines  corporelles,  banni6cmcat,amâ- 
des  honorables  Sc  autre,  fuiuantla  granité  &exî 
gence  deacAS,à  l’arbitre  & modération  de  noz  lu* 
ges  & Officiers  avjfquelz  nous  en  auons  attribué 
d attribiiony  la  cognoifsance  chargeant  en  cet  en* 
droit  leur  hoaneur  & confcicnce  d'y  procéder  a- 
uec  la  luftice  âc  égalité  qui  y appartient , fansex^ 
çeptioa  ou  différence  de  perionne- 
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Si  doanenf  en  Man^emsnc  aurdits  gen?  tenaras  nof- 
diües  Cours  de  Parlement  * Chambres  vîIc  nos  Comptes 
Ç jur»  de  nos  Aj^'des,  Raiiîifs»  •ienarchaiix»  Preuofts>&au- 
très  nos  mfticicrs  &Oil5cieTs  qu’jlaaparpcndra*  oüà  leurs 
Lieiitenans.qa’ils  facenclire^  publier  & enregiftret  ceftuy 
nofttc  pïcfenc  Edid  Ordomvaiice  en  knis  Cours  éc 
lunfdiftions^  & iccluyentreteiur,  garder  3<:  oblcruer  de 
poiniien  poinfta  &du  contenu  en  f ure  iouyr  &:  vler  plaU 
ftçtn.cnt&pai&blementtous ceuxqu’ilapp iiciendra*  cef- 
£aat  êc  (allant  cçfl[et  tous  troubles  3c  cmpefçhemeas  au 
cancraiie.  Car  tel  cft  noftre  plaifuv  Etabnque  ce  ibit  cho- 
fe  terruc  8c  ftabie  si  tondonrs.  nous  auons  fait  mettre  no- 
te ieelànoflreditprcfentEdidî  lauf  en  autre  chofeno- 
ftrç^droiâ&rautruyentoutcs^  Donne  à Bioys  au  moij! 
de  May,  l’An  de  grâce  mil  bx  cens  Teue.  Er  de  noilre  re- 
gacle  {îxiefme.  AinG  L O Y S.  lit  a codj;  viia*  8c 

audelfousjParleRoy  c’tâ'renronCorîfeil,  De  Lorncnie» 
Etfcell^  du  grand  feau  de  cire  vertc>  lar  loye  rou' 
ge  ôr  verte» 

L£^,  f?Me  & Ye0i’ê,  oy  & conf entant  le  rreouyeuv^' 
'general  du  J\oyi  da  très -exprès  & reiterc  comman^ 


(firtide,  AŸaïis 
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'êemint  dudit  îeiiptUY,  apres  tresf  humhks  Yemonfiran* 
ces  àluyfaiBes  6r  YciteYees [hy  les  cincj,  quamT^.  cfninT^e 
cinquant^etYeijiefmç  articles.  & fam  tirer  à c&n/e^uence 
dïaduemï  pourlacYeation  de  l'office  de  Cenfeiüer  de  U 
^IReltpion  prétendue  réformée^  mentionné  au  tjuinT^e/me 
en  parlement  lei^,  luin  \6i6*  • 
Signé,  Dv  Tille x. 

re^iflré  en  la  Chambre  des  Comptes^ 
conjentant  le  Vrocureur  general  duJ\oy  fuiuant 
tArrrefi  de  ce  iourdlouy  VtnpthmBitfme  îuin  i6 16. 

Signé,  Berthel.î^i. 

Y Eu  par  la  Chambre  les  lettres  Vatentes  du  ï{py  en 
forme  d'EdiB  données  à Blois  au  mois  d^  ^^y 
dernier.^  les  Articles  particuliers  y attache'rjoub^  le 
contrefeel  : ÏEdiB  de  Pacification  donné  à Hantes  au 
moisd’AHril  JJpS*  yerjfié&  regifiré  en  ladite  Ckam- 
brCf  le  dernier  Mars  enfumant  ; Conclufions  du  Procu- 
re nr  general  du  I[py  & tout  confdcré.  La  Chambre,  les^ 
deux  Semefîres  affemble'i^,  a ordonnée^  ordonne  que  fur 
leditEdiB  & Articles  fera  mis,  leu.  publié,  & regiflyé, 
ouy:&ce  confentant  le  Procureur  general  du  pour  le 

contenu  ésquatov'^  O'  cinquante- troijiefme  articles  par^ 
iiculiers:  efîregard'  & ob/eruéen  ce  qu  ils  font  conformes 
aux  EdtBs  Déclarations  du  Byy^reripe^  & regiflre'^ 
en  ladite  Chambre  & À la  charge  que  ceux  qui  ont  receu 
&m&niéks  deniers  & compté  dkeux  fuiuant  le  y în^~ 
âmdefms  mick  dudiB  EdtBpfaniferonî  à keluy  dans 
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te  qui  küY  efl pvefix  & que  Îeî  autres  qui  nent  en^ 

eores  rendus  & a rendre  puiffent  exceder  U recepte  ; Et 
fera  fa  Maiefté  tref  humblement  fuppHee  de  pourueir  au 
remplacement  des  deniers  pris  & affe&e'^  au  payement 
des  r entes  fans  appnsbatien  ducontenn  es  cinquante^ 
cinquante-  y Uyçy'  cinquante-  deuxiefme articles  dudiB 
EdiEi,  Et  au  regard  de  Maiflre  îfaac  le  MaiJIre^  Co»-4 
fedler  & maiBre  en  ladite  Chambre^  mentionné  au  qua-^ 
triefme  defdits  Articles  particuliers  : Ordonne  ladt&e 
Chambre^  que  apres  qu  il  fé  fera  purgé  {muant  hArreJî 
d’ icelle:  du  vingt-  deuxiefme  de  ce  mois^  il  iouyra  du  con<^ 
tenu  en  iceluy.  EaiB  le  1 8,  toux  de  luin  i6i6» 

V 

Extrait  des  Rcgiftces  de  la  Chambre  des 
Comptei,  ^igné,  Berthelin. 

leu  publié  & regifîréen  la  Cmr  des  Aydes^  ouyù'kt 
confentantle  Procureur  general  du  f^oy  ^ aux  modifica- 
tions portées  parlAyrejî  duiomdhuy,  A Par ü le  huU 
• Biefme  luin  mil fîx  cens  fei^. 

Signé,  Bernard. 

Excraiddes  RcglUrei  delà  Cour  desAydcs* 


VEu par  la  Cour  les  Chambres  afiembleesdes  ktmi 
Patentes  du  î[oy  en  forme  d'EdiB,  pour  la  pacifia 
cation  des  troubles  de  ce  Royaume ^ données  à Blois  an 
mois  de  May  deruier^  fignees  Louysy  ù*plm  bas , par  k 
ejîam  en  fon  Confeib  Ddomenk}^  çtfiié  vifaf^ fèe^^ 
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kes  d€  cire  verte  fitr  îacs  àejeyerou^e  & inerte , Jjikhs 
fartkuhers  accordeT^p^r/d  Aîaiefiée[Unt  en  [onCer.jeili 
U V^-^nejit  merei^rejente:  ^ Blois  lejixiejme  dniit  moù 
'de  Méiy^  ligm\Louys\  â cojié  yifd^,e!ir  plus  bas  Delomenie 
^ttache\4udu  Edt&^  condufietis  duTrocuyeur  General 
du  J\êy:  CP  tout  confideré.  La  Çour  a ordonné  O' ordonne 
^ue lejdites  lettres Jeront  dm  ^ publiées  & regilhees  in 
tcclle:  À U charge  que  la  leuee  des  cinquante fols  pour  mi- 
vor.O"  quarante  fois  pour  quintal  de  fel  memUnneT^pat 
icelles:  n auront  lieu  qne  pendant  le  temps  de  fix  an- 
nees:Jansqutlleput(jeeftre  continuée  pour  quelque  caufé 
O"  oLcajion  quecefoni  tSP  fans  approbation  des  lettres  br^- 
uetT^fir  traiBe^jion  venfiey^en  ladite  Cour:  enfemble  deè 
articles fecretT^noninJere'^au dit  EdiB  contenus  és  artf 
ciesquamT^fy  trente  neuf , cinquante  trois  dudit  EdiBi 
O'  cinquitjme  des  articles  parttculters  aitacbeT^diceluyi 
iujques  à ce  quiceux  yeuy^p'  Yapporttn^il  en  fou  délibéré 
far  ladite  CounO'four  le  regard  du  cmquantedeuxîefme 
article  dudit  EdtEhlacour  àtt  qudllene  peut  entrer  eri 
U vérification  d'iceluy,  fïononçélebuiBiefme  tour  de 
Juin  mil  fix  cens /eîTp, 


